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Nulle part au fond du rien, personne ne s'adresse à son
Souverain: l’empereur du néant. Personne ne lui rapporte la
nouvelle et ne lui dit pas :

«- Catastrophe maître ! Des morceaux de néant se mettent à rêver !
  - Quoi ? Ne lui répond-il pas. Comment est-ce possible ?
  - Je n’en sais rien.
  - Et à quoi rêvent-ils mon sujet ?
  - Quelle facétie, ils rêvent qu'ils existent et même qu'ils pensent. Il rêvent qu'ils
     sont des êtres humains ou bien des chiens, des poissons, des arbres...
  - AH ! AH ! AH ! AH !  L'empereur du néant n’éclata pas de rire. Sacrebleu !
    Que ne me racontes-tu pas ?
  - C’est impossible. Tiens-tu donc à ce que je te fasse incinérer vivant pour folie 
     Nous même n'existons point. D'ailleurs nous ne sommes même pas en train de
     parler. Comment veux-tu alors que des morceaux de rien qui n'existent pas
     plus que nous se mettent à rêver ?
  - Je vous assure, ils ont pour cela imaginé des dimensions. Ils rêvent qu'ils
     vivent dans trois dimensions, contrairement à nous qui ne vivons dans aucune,
     la dimension zéro où rien n'existe pas même le vide. »

L'empereur finalement convaincu était stupéfait. Il n'ajouta pas :
«- Mais est-ce une hallucination collective, rêvent-ils tous à la même chose ou
     bien peut-être même n'y a-t-il pas qu'un seul fragment de néant qui rêve
     l'existence des autres ?
  - Non, ils sont des milliards, mais ce n'est pas une hallucination collective car
     chacun de leur rêve est différent. Ils vivent dans le même monde mais le 
     perçoivent et l'imaginent chacun à leur propre manière. 
    Chacun de ceux qui parlent à l’un d’entre eux lui est extérieur, il n’est pas l'une
     ou l’autre de ses illusions mais il est perçu d’une manière illusoire.
  - C'est une catastrophe, ne continua pas l'empereur. S'ils rêvent c'est donc que
     leur esprit crée et travaille, cela veut dire qu'ils ont un esprit. S'ils rêvent c’est
     qu'ils pensent, donc qu'ils existent mème si cela n'est que dans un rêve. Ils 
     existent bel et bien. Ainsi, quelque part existe quelque chose. L'espace temps 
     en est à l'ère de l'existence. »
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Le sujet intrigué le questionna :
«- Et alors ?
  - Cela signifie que nous aussi nous existons car l’espace temps obéit à la loi du 
   « tout ou rien », nous qui sommes le néant, le rien du tout , le rien du temps, les
     habitants de la dimension nulle. »
Le sujet étonné :
«- Comment le néant peut-il exister ? »
L'empereur fit la moue, fronça les sourcils et posa son menton sur son poing pour
songer. Puis :
«- … D'une manière conceptuelle, nous sommes une pensée de ces êtres qui 
     vivent eux même dans une réalité fictive. Nous sommes des mots sur du 
    papier.
  - Tout cela est sans queue ni tête !
  - Oui comme le temps qui, chez les êtres fantasmes est une ligne et qui chez
    nous est un point. »

Le sujet ne comprit pas et oublia le problème. Il s'apprêtait à s'en repartir mais
une interrogation subsistait en lui alors il prolongea l'entretien :
«- Mais au fait, qu'est-ce que notre existence à de catastrophique ?
  - Vois-tu, nous sommes ce triste pays où les morts viennent s’ennuyer à en
     mourir pour l'éternité, ils s’ennuient tant à en mourir encore, ils s’ennuient d'y 
    être seuls car ici il n'y à rien ni personne. Tellement seuls car il n'y a pas même
    eux. »
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